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La Fondation« Ceci n'est
pas une crise •• a réalisé
une étude sur la percep-
tion des Belges par rapport

aux réfugiés. Et les résultats inter-
pellent: ils montrent une hostilité
par rapport aux réfugiés ou à leurs
hébergeurs.
Lesauteur.; de l'étude ont confron-
té un échantillon de 801 per-
sannes à une série de messages sur
les ré1i.Igiés,Un échillltilion repré-
sentatif de la population belge.
Force e~t. de constater qu'on re-
marque une logique de fermeture
à l'égard des réfugiés. Ainsi. 56 DAI

des pt'P.iOnnes interrogées es-
timent «que la Belgique en ac-
cueille beaucoup trop, ainsi qUl'
de demandeurs d'asile ». A contra-
rio, ils ne sont que 31 % à être
contre cette affinnation.
Les chercheurs ont également re-
marqué que 60 % des répondants
estiment • que nous allons vrai-
ment être de plus en plus enva-
his ». Or, ce thème de« l'envahisse-
ment» est abondamment martelé
dans les récits des responsables p0-
litiques populistes identit..Ures.
Si 60 % del; répondants ont « peur
d'être envahis », on constate 'lu 'ils
fondent lem jugement sur une
évaluation C'rronée du nombre de
réttlgiés. Seuls 13 % des peI~onnes
interrogées indiquent un pourcen-

tage "voisin" de la réalité, soit de
0,1 o/tl à 1 o/tl de la population emo-
péenne.
L'enquëte monU't' aussi qu'il y a
une hostilité des personnes face
aux hébergeurs de réfugiés. 49 (Vo

des répondants approuvenlle fait
«d'interdire à des gens d'accueillir
des réfub>iésen sit1.Iation illégale J,

(confusion intéressante, vu que Le
réfugié a obtenllie droit de résider
dans le pays qui L'acnleille). 42 %
des n'pondants estiment que les
Belges aCilleillant des réfilgiés
sont des naUs.

LA SOCIÉTÉ DIVISÉE
Conune pour l'enquête «Noir-
Jaune-Blues », réalisée il y a deux
ans, le sociologue Benoît Scheuer
a divisé la population en quatre
profÏls socioculturels, en [onction
qu'ils adoptent des positions d'ou-
verture (confiance) ou de felme-
ture (craintes), qu'ils soient anti-
systeme ou qu'ib détendent ce
dernier. Il y a les ( abandonnés »,
les «traditionalistes)} d'un côté.
Les « renaissants» de l'a11I1'e.Et au
miliell les ~ambivalents ». Des
groupes qui constituent. chacun,
approximativement 25 % de la sa-
tiété. Or. ces sentiments d'hostilité
par rapport aux réfugiés sonl da-
vantage marqués chez les" trd.di-
tionalistes » et les" abandonnés»

60%

- Face à l'afflux actuel important de réfugiés et de demandeurs
d'asile venant par la Méditerranée, je me dis que nous allons

vraiment être de plus en plus envahis-

-Selon vous, depuis 2014 jusqu'à aujourd'hui· septembre 2018·,
combien de réfugiés et de demandeurs d'asile fuyant les guerres

et les dictatures sont·ils arrivés dans l'Union Européenne
par la Méditerranée.

Merci de me dire, selon vous, à quel pourcentage de la population des
pays de l'Union européenne ce nombre d'arrivées correspond?"

Autre résultat qui interpelle:
49 DIb des répondants se disent
«favorables au œnvoi chez eux
des rëfugiés arrivés illégalement
sur noO'e tenitoire, même si on les
renvoie dans des pays dictato-
riaux, conmle par exemple, le
Soudan_ l>. L'étude montre aussi
qu'il existe une !.ympathie séLec-
tiwen (onction dll pays d'origine.
Ceux qui sont les moins rejetés
sont les chrétiens d'Orient et ceux
qui ttüent la Syrie ou l'Irak. Ceux
qui sont les plus rejetés sont les
personnes venant du Maghreb.

CONCLUStONS
«Le rejet des autres relève proba-
blement davantage d'un senti-
ment de ne pas èo"t' protégé, de
cr.tindre avant tout une menace
mltul-elle, un déclassement social
el économique, une pem- de
perdl't' son statut, même si cette
peur est encore éloignée de la réa-
lité socio-économique vécue J), ex-
plique le sociologue Benoît
Scheuer dans ses conclusions.
(l Ces ressentis sont manipu-
lés et lnstrurnentalisés par
la rhétorique des leadel:>;
populistes identitaires,
mais il la source il y a une
angoisse existentieLle)l. 0

G.8. ET

13%

_D'accord Mitigé IlPas d'accDrd
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Une corrélation avec
l'hostilité à l'Europe
Dan son étude, la FOfldation a
soumis aux répondants des
questions par rapport à leur
opinion de 1Union Euro-
péelUle. Elles monU'ent une
corrélation entre le rapport à
l'Europe et le rappOlt aux réfu-
giés.
Ainsi, plus le répondant est est
méfiant et oppo é à J'Europe_
plus s'exprime aussi dll~Zlui le
rejet des réfugiés.
Chez les pel'Solmes opposées à
l'Ewu]X', l'étude LllonU-eune
crainte au rapport à l'autre en

Mitigé

17%

le Face à l'afflux actuel important de réfugiés
et de demandeurs d'asile venant par la Métliterranée, je me
dis que nous allons vraiment être de plus en plus envahis».".
.D'accord

31%général
« Plus on est opposé à l'Europe,
plus on est favorable an réta-
blissement des fiuntières enU'e
les pays européens ». explique-t-
on dans le rapport. « Et bien sûr,
plus 011 est opposé â. l'Europe,
plus on ne souhaite pas qu'un
parti politique belge place sur
sa liste des candidats pour les
pl'Ochaines élections euro-
péennes des per.'SOnnesd .une
autre nationalité européenne
que belge. » 0

Eviter de
diaboliser
ceux qui
ont peur

~1.Jf.ni,"',~iii. tiiillim- "'.11I

EDITORIALISTE

Éhlde interpellante que celle
que noru; publions d-contre
et qui témoigne d'une société
bien divisée. Un Belge sur
deux (même un peu plus}
montre une hostilité à l'égard
des réfugiés. Il serait même
pœt à les renvoyer dans leur
pays, dictature ou pas. Ce qui
est doublement illégal: la
Convention européenne des
droits de l'honune interdit le
renvoi ver>un Etat où l'inté-
grité physique d'une per-
sonne est mise en danger ...
Et un réfugié a. par défmi-
tion, obtenu le droit de rési·
der chez nous. [1est probable
que ces distinctions entre
demandeur d'asile, migTilllt

Mitigé

23%
Ceuxqui souhaitent davantage

d'Europe en changeant
de politique

Ceuxqui souhaitent davantage
d'Europe en maintenanlles

orientations actuelles

G.B,

~
Miligê

1%

et réfugié étaienL l'Onfuses
dans l'esprit des interviewés.
('.et émoi m-à-vis de la migra-
tion nous semble plru;témoi-
gner d'une peur de l'autre
que d'un rejet viscéral. Com'
ment la désamon.:er? Pas en
jouant sur les émotions. en
biaisant 1(>5 infos, cela exacer-
bera IL"S clivages. Ni en dia!xr-
lisant ceux qui ont peur,
réaction amplifiée par les
réseaux sociaux: si vous ne
tenez pas un discour> politi·
quement correct.,vous êtes
raciste ou. pire. fasciste. C'est
bien souvent idiot et rentar-
cern, là aussi, les clivages.
Est-ilhonteux que celui qui a
un emploi précaire lTaigne

~ .•
accr .l Mitigé

o 11%
Ceuxqui souhaitent

moins d'Europe
Ceuxqui souhaintent
un souverainisme dur

~ Nombre d'arrivées en Europe
via la Méditerranée
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Ce que pense ni les répondants
le nombre d'arrivées de réfugiés en Europe
a considérablement diminué depuis 2017

18% 60%

• D'accord Miligé • Pas d'accord

de le perdTI'au profit de celui
qui arrive? Que celle qui
habite depuis 50 ans un
quartier se sente fragilisée
par ta mutation de sa popula-
tion? Demandez il Raoul
Hedebouw si l'ouvrier qui a
perdu son emploi délocalisé
est toujours prompt à avaliser
le progrnnune « refugees
welcome » du P113 ?
Le sujet est sensible. Il
convient de ne pas l'enfer-
mer dans la caricature, dans
les clivages exacerbés. Il
demilllde, de la part de tous,
un discoun clair, sans tabous
Di erreurs ou grossièretés
f.,ctUelles; de la pédagogie
aussi. Et. on VOLlS l'accorde,
c'est tout sauf f.1cile.0
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3 uestions à Benoît Scheuer, sociolo ue

« Ces personnes se sentent
menacées et se replient»
:> Benoîl Scheuer, de
nombreux Belges
montrent une crainte
dans leur rapport à la
migration. Comment
analysezavous ces
résultats?
Il y a un courant majori-
taire qui suit un principe
de rapport anxiogène à
l'altérité. On ne rejette pas
que les migrants mais
toute l'altérité. C'est aussi
consecutif de la mutation
sociétale. On a le senti-
ment d'être dans un vide
identit:aiœ et, logiquement.
certains individus vont se
replier dans des commu-
nautés organiques. L'indivi-
du se sent menacé. vic-
time. Et comme il fi 'y a
pas de société. il va se

replier et se définir en
essentialisant son

identité.
=> Comment

sortir de
cette

situation ?
Je pense
qu'il faut
tenter de
constnlÏre
un contre-
discours et
ne pas
diaboliser
ceux qui

ont peur.

il faut se dire que ce sont
des individus qui ne se
sentent plus protégés.
il faut un msl'"Oursdair
pour attaquer le popu-
lisme à la racine. À côté
de cela, il faut un Etat
fort. mais pas autoritaire.
Un État qui a une capacité
d'agir et qui tend à ré-
duire les inégalités s<r
ciales. Un Êtat qui tente
aussi de développer un
récit sur une nouvelle
identité collective.= Votre étude montre une
différence de perception
en Randre et en
Wallonie. Comment
expIlquezavous cet
écart?
La Flandre a historique-
ment une blessure identi·
taire. Du côté Wallon. c' est
au contraire les combats
sociaux qui font partie de
l'imaginaire collectif.
Deuxièmement. la Wallo-
nie est, dans son histoire.
habituée à intégrer d~
populations qui viennent
d·ailleurs. La Flandre est
beaucoup plus homogène.
Enfin. il y a en Flandre un
discours politique plus
radical par rapport aux
migrations, tenu par le
Vlaams Belang ou encore
la N-VA. 0

G.B.
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